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Les Parisiens veulent plus de murs et de 
façades végétalisés 

 

 

L'Oasis d'Aboukir. Ce mur végétal situé au 83 de la rue d'Aboukir, dans le 2ème 
arrondissement de Paris, a été inauguré le 10 septembre 2013 à l'occasion de la Paris Design 
Week. «Cette commande privée de 250m2, tableau vivant 25 m de haut, planté de 7600 sujets 
de 237 espèces et variétés différentes, est unique dans mon parcours», souligne son 
concepteur, le botaniste Patrick Blanc. Crédits photo : Photo: Yann Monel. Mur végétal: 
Patrick Blanc. 



 

La façade principale du Musée du Quai Branly est couverte de plantes sur près de 800 m2 
depuis sa création en 2005. Crédits photo : Architecte: Ateliers Jean Nouvel. Mur végétal: 
Patrick Blanc. 

 

L'habillement végétal du pont Max -Juvénal à Aix-en-Provence a été réalisé en 2008. Il 
couvre 650 m2, avec quelques 20.000 plantes (entre 30 et 35 par mètre carré). Crédits photo : 
Mur végétal: Patrick Blanc. 



 

Alpha Park II est un centre commercial à Les Clayes sous Bois, terminé en 2012. Il présente 
le mur végétal le plus grand du monde: 2000 m2 de façade plantée. Crédits photo : Architecte: 
Creactiv Architecture. Mur végétal : Patrick Blanc. 

 

Patrick Blanc a réalisé en 2009, pour le pub The Driver, situé au cœur du quartier King's 
Cross, à Londres, le premier jardin vertical du Royaume-Uni. Crédits photo : Mur végétal : 
Patrick Blanc. 



 

Parmi les plantes qui égayent depuis 2011 le mur de la Drew School, à San Francisco 
(Californie), figurent le Lupinus albifrons, le Penstemon newberryi, le Solanum xanti et la 
mimule cardinale (Mimulus cardinalis). Crédits photo : Architecte: Bonnie Fisher/Roma 
Design Group. Mur végétal: Patrick Blanc. 

 

Maison privée réalisée en 2005 à Bruxelles par Patrick Blanc et les architectes Samyn and 
Partners. Hormis sa façade, en verre, tout le reste du bâtiment est recouvert , toit inclus, de 
plantes en partie exotiques. Crédits photo : Architecte: Philippe Samyn. Mur végétal: Patrick 
Blanc. 



 

Patrick Blanc cultive aussi un jardin vertical chez lui. Ici, dans le patio de sa maison. Crédits 
photo : Architecte : Gilles Ebersolt. Mur végétal: Patrick Blanc. 

 

Quatre ans après, le bureau de Patrick Blanc ressemble à ces forêts exotiques où il part à la 
recherche de spécimens végétaux et d'inspiration pour ses créations botaniques. Crédits photo 
: Architecte : Gilles Ebersolt. Mur végétal: Patrick Blanc. 



Les habitants de la capitale se sont exprimés à une forte majorité pour cette initiative lors d'un 
vote participatif qui a eu lieu entre le 24 septembre et 1er octobre 2014. Ils veulent aussi plus 
de jardins pédagogiques. 

Consultés pour exprimer leur choix parmi 15 projets municipaux de reverdissement de leur 
ville1, les Parisiens se sont fortement mobilisés entre le 24 septembre et le 1er octobre 2014. 
Ils ont été près de 41.000 à participer à ce premier vote direct sur la répartition d'un budget de 
17,7 millions d'euros destiné à financer des mesures améliorant leur cadre de vie. 

«Pour une première initiative de ce genre, c'est un bon résultat, se félicite Pauline Véron, 
adjointe en charge de la démocratie locale et de la participation citoyenne à la mairie de 
Paris2. Nous avons proposé des projets concernant l'aménagement de l'espace public pour que 
tout le monde en profite et que cela soit applicable au plus d'arrondissements possible», ajoute 
l'élue du IXème. 

Musée des Arts premiers 

Avec plus de 21 000 suffrages, la végétalisation des murs et des façades est arrivée largement 
en tête. Réalisé par le botaniste Patrick Blanc, la façade du musée des Arts premiers3, quai 
Branly à Paris (voir notre diaporama) est l'une des réalisations les plus emblématiques de ce 
que l'on peut faire dans ce domaine. Un budget de 2 millions d'euros sera consacré à cette 
mesure. 

Arrivé en deuxième position, le projet d'installation de jardins pédagogiques dans les écoles 
bénéficiera d'une enveloppe d'un million d'euros. Viennent ensuite l'installation de créations 
artistiques ou paysagères au dessus du périphérique (1,5 millions d'euros), la rénovation de 33 
kiosques à musique (3,7 millions d'euros) ainsi que la pose de barrières mobiles dans une 
vingtaine d'artères pour «rendre la rue aux enfants» selon l'intitulé du projet (1,5 million 
d'euros). 

«J'ai voté sur Internet et chargé l'application «Dans ma rue» sur mon mobile grâce à laquelle 
j'ai pu envoyer des photos de murs à végétaliser en espérant bien que cela sera suivi d'effet», 
confie Marie-Cécile, une habitante du XVème arrondissement. 

Premières «végétalisations» avant la fin de l'année 

Géographiquement la participation a été la plus importante dans le XXème arrondissement 
avec près de 4400 votes, suivis de ceux du XIème et XVIIIème avec plus de 3500 votes. Les 
arrondissements où les Parisiens ont le moins participé sont, dans l'ordre, le Ier, le VIIème et 
le VIème avec moins de 500 votants. Les premières «végétalisation» seront réalisées avant la 
fin de l'année, les autres dès 2015. Reste à savoir si leur faisabilité technique et juridique 
n'engendrera pas de surcoûts trop importants. 

L'an prochain la ville de Paris compte bien réitérer cette initiative en l'amplifiant avec un 
budget de 71 millions d'euros. Les Parisiens sont invités à déposer leur projet sur la 
plateforme internet budgetparticipatif.paris.fr4 à partir de janvier prochain. 
 

Eric de La Chesnais  
 


